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Soyons 
optimistes !

Et si l’environnement agricole pouvait de 
nouveau passionner bon nombre de Français 
recherchant une qualité de vie perdue et peut-
être même une source de revenus convenables ?…

En 2016, la France métropolitaine comptait 
437 000 exploitations agricoles, soit 11 % 
de moins qu’en 2010 (490 000) selon les 
dernières enquêtes du ministère de l’Agriculture.
De 2010 à 2016, ce recul a ralenti se fixant 
à - 1,9 % par an au lieu de - 3,5 % au cours de 
la précédente décennie.
Les exploitations continuent de grandir, la 
moyenne en 2016 était de 63 hectares, soit 
7 hectares de plus qu’en 2010. 
Et les très grandes exploitations (+ 250 000 e
de production brute standard) représentent 
36 % du territoire agricole français.

La baisse du nombre d’exploitations est plus 
marquée dans la spécialité élevage, notamment 
bovins mixtes (- 34 %), ainsi que porcins 
et volailles. En revanche, les exploitations 
spécialisées en production végétale résistent 
bien et le maraîchage tire son épingle du jeu.
Dans le domaine de la viticulture, après un 
long travail de valorisation des vignobles et 
des produits, la consolidation et la concen-
tration des exploitations se poursuivent et 
passionnent un bon nombre d’investisseurs 
qui, sur le moyen/long termes, trouvent là une 
bonne source de diversification.

Il faudra aussi s’adapter à de nouvelles donnes 
liées à l’évolution climatique. 
L’environnement agricole dans son ensemble 
offrira, dans un nouveau contexte, de belles 
opportunités d’avenir pour ceux qui accep-
teront de vivre différemment.
Notre profession épousera et suivra cette 
évolution, l’industrie s’adaptera, et c’est ce qu’il 
faut souhaiter afin que les grands équilibres 
soient respectés.
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Service et distribution, 
que nous réserve  
le deuxième semestre 2018 ?
> Lire l’article d’Anne FRADIER, Secrétaire Général du SEDIMA, en page 4

La rentrée de la profession est, entre autres, marquée par plusieurs temps forts,
parmi lesquels la présence du SEDIMA sur les salons d’automne...
Après le Space et Salonvert, n’hésitez pas à venir à notre rencontre sur notre stand 
au Sommet de l’Elevage ! (Allée D bis, stand 1140)
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Actus Réseaux
L.R.
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David  
lance son 1er Job dating 

L’entretien de recrutement minuté (ou Job Dating) s’impose 
de plus en plus aujourd’hui aux PME et grandes entre-
prises. Ainsi, le groupe David a opté pour cette méthode 
en initiant son 1er Job Dating, le 9 août dernier, dans les 
locaux de son siège social à Guise (02). Cette concession 
en plein développement avait une vingtaine de postes à 
pourvoir, du Bac pro au Bac + 5.

Sur une journée, de 7 h à 20 h, les dirigeants ont effectué 
près de 33 entretiens et les résultats sont très positifs :
7 postes à orientation commerciale et à responsabilité 
ont été pourvus et d’autres sont en cours.

Ils réitèreront sans hésitation cette opération qui consti-
tue un gain de temps précieux et permet, par la couver-
ture médiatique de l’événement, un coup de projecteur 
sur l’entreprise.

Entreprise familiale centenaire, le groupe David, distributeur 
Case IH, compte 120 salariés répartis sur 8 sites dans 
l’Aisne, le Nord et les Ardennes.
A noter un récent accord de distribution entre le groupe David et la firme Grimme, spécialiste des maté-
riels dédiés à la pomme de terres, aux betteraves et aux légumes.

Servimac 
nouvelle raison sociale

Depuis le 1er septembre, la nouvelle identité sociale Servimac fait suite au rapprochement des sociétés 
Service Agri, Service Agri Vendée et Mac Hom Ter.
Service Agri basée à Beaupréau en Mauges dans le Maine-et-Loire (49) et Service Agri Vendée située 
à La Bruffière en Vendée (85) sont concessionnaires Deutz-Fahr. Créées en 1973, elles sont présidées 
par Benoît BOUJU.
Mac Hom Ter, qui appartient au réseau BricoPro, a une spécificité bricolage et motoculture de plaisance. 
L’entreprise, fondée en 1985, se situe à Chémillé en Anjou (49). Son président est Florian LIZÉE.

Ce regroupement permet aux différents dirigeants d’uniformiser leurs pôles de compétences : matériel 
agricole, bricolage et motoculture de plaisance. Les 3 structures conservent cependant leur indépen-
dance de fonctionnement au sein de la nouvelle entité.

Jean-Paul HOUPERT - 06 63 97 36 66
jeanpaul.houpert@gmail.com

Jean-Paul PAPILLON - 06 83 01 75 40 
jeanpaulpapillon@gmail.com

Envoyer CV et lettre de motivation sous word à :

JPH.CONSULTING & PARTNERS
Sélection de postes à pourvoir dans le machinisme agricole 

ou la motoculture France & International

   

POUR LES CONSTRUCTEURS
l Technicien commercial - outils du sol - matériels innovants - 
secteur Grand Ouest - anglais le plus
l Assistant(e) ADV & commercial(e) - anglais courant - 
poste basé dans le Val de Marne
l Tech démo mat TP & Tech maintenance - anglais courant 
ou allemand - 2 postes
l Inspecteur pièces - matériels TP - secteur sud et Maghreb - 
profil débutant accepté - français - anglais et arabe
l Directeur commercial - matériels pour environnement - 
expérience confirmée - meneur équipe - anglais courant
l Inspecteur technique - secteur Sud Est - expérience 
tracteurs - basé région Drôme
l Formateur technique - tracteurs au sein école constructeur - 
anglais courant (2 postes)
l Responsable marketing - chez tractoriste - expérience 
dans la fonction - maîtrise anglais

POUR LES CONCESSIONNAIRES
l Dir SAV - Ile de France - Gd Ouest - Nlle Aquit - Occitanie
l Directeur SAV manut & Tech manut - dépt 78 - Ile de France
l Inspecteur technique export - matériels de récolte
l Chefs d’atelier - Ht de F - Gd Est - Ile de France - Sud Ouest
l Techniciens agri de précision/GPS - plusieurs postes
l Dir de concession/Dir ccial - Bassin Parisien - Grand Ouest
l Dir opér & Resp de base - Normandie - Grand Ouest
l Responsable commercial &  achats - mobile France
l Animateur ccial de réseau - Nord - Nord E - Sud Est
l Resp marketing - Ile de France - Auvergne/Rhône Alpes 
l Chefs des ventes - Normandie - Gd Ouest - Occitanie
l Commerciaux agri de précision/GPS - plusieurs postes
l Resp magasin/magasiniers - Normandie - Ile de France 
l Commerciaux, Techniciens - plusieurs postes toutes régions

Les Ets Taveau  
distribuent la marque Ropa 

Concession Deutz-Fahr qui rayonne dans l’Oise et le nord du Val d’Oise, les Ets Jacques TAVEAU 
possèdent leur cœur de métier dans les matériels de récolte et de pulvérisation.
Hélène, Henri et Hugues TAVEAU, les 3 associés de la société familiale, fondée en 1993, viennent de 
signer un partenariat de distribution sur leur secteur avec la firme bavaroise Ropa.

Les Ets Taveau comptent 20 salariés qui se répartissent sur 2 bases situées dans l’Oise (Saint-André 
Farivillers et Pontpoint).

Benoit DAVID, dirigeant du groupe David, interviewé par France 3 Nord-Pas-de-Calais.

Toutes les infos de la profession sur www.sedima.fr
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Sommet de l’Elevage
 3 au 5 octobre
 Cournon (63)

Sial
 21 au 25 octobre
 Paris Villepinte (75)

Eima
 7 au 11 novembre
 Bologne (Italie)

Eurotier
 13 au 16 novembre
 Hanovre (Allemagne)

Vinitech Sifel
 20 au 22 novembre
 Bordeaux (33)

 salons4

  

                
      
      
     
 

   
                
        
       
      
       

 agenda
juillet/août 2018

interne 

> Bureau Exécutif

> Commission Gestion

> Commission Irrigation

> Commission Communication

> Commission Prospective

> Réunion du groupe Espaces verts

> Observatoire des Métiers

> Commission Sociale

externe 

> Présentation de l’équipe Euroskills  
 (Olympiades des métiers européennes)  
 au ministère du Travail

> Rencontre du Bureau d’Axema 
 (Union des industriels    
 de l’agroéquipement)

> Concours Général des Métiers   
 remise de prix à La Sorbonne

Vie Interne
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DU MACHINISME AGRICOLE ET DES ESPACES VERTS
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Rubrique du mois

Un nouvel outil pour calculer  
le coût salarial des astreintes 

service Social du SEDIMA

Les dispositions conventionnelles de branche 
encadrant le recours aux astreintes prévoient 
des montants d’indemnités selon qu’elles sont 
programmées la nuit ou le jour, en semaine ou 
le dimanche ou un jour férié. 

Ces indemnités ne couvrent que la disponibilité du 
salarié à intervenir en cas de besoin de la clientèle.

Cependant, les interventions durant les périodes 
d’astreinte génèrent souvent des heures supplé- 
mentaires qui s’ajoutent à celles déjà effectuées 
sur la semaine civile complète, dans le cadre des 
horaires de travail.

Afin de mesurer précisément le coût des 
astreintes, la commission Elevage et le service 
Social du SEDIMA ont mis au point un calcu-
lateur permettant d’évaluer la rémunération 
due au salarié, incluant les indemnités et les 
temps d’intervention sur la semaine.

Cet outil est mis à jour du taux des indem-
nités d’astreinte au 1er juillet 2018 (calculées 
sur la valeur du SMIC au 1er janvier 2018).  
Il est disponible sur le site du SEDIMA avec un 
guide d’emploi ainsi qu’un rappel des règles de 
mise en place des astreintes.

mardi 6/11  Aquitaine 
 Bordeaux (33)

mercredi 7/11 Midi-Pyrénées
 Toulouse (31)

jeudi 8/11 Méditerranée
 Montpellier (84)

mardi 13/11 Normandie
 Caen (14)

mercredi 14/11 Centre 
 Tours (37)

mardi 20/11  
Bretagne

 Ploërmel (56)

mercredi 21/11 Pays de Loire
 Angers (49)

jeudi 22/11  Poitou-Charentes
 Poitiers (86)

mardi 27/11 Lorraine-Alsace
 Metz (57)

mercredi 28/11 Champagne-Ardenne
 Reims (51)

jeudi 29/11  
Nord Picardie

 Amiens (80) 

mardi 4/12 Limousin-Auvergne
 Clermont-Ferrand (63)

mercredi 5/12 Rhône-Alpes
 L’Isle d’Abeau (38)

jeudi 6/12 Bourgogne Franche-Comté
 Macon (71)

mercredi 12/12  
Ile-de-France 

 Paris (75)

A quelle réunion de fédération 
serez-vous présent ?
Pensez à vous inscrire aux rencontres 
régionales de la profession...

F ÉDÉ S
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contact : sylvie.strobel@sedima.fr

> Être acteur d’un réseau professionnel reconnu.

> Bénéficier de l’expertise de spécialistes dédiés 
 (juridique, fiscal, patrimonial, social, économie, gestion, ressources humaines, formation, hygiène et sécurité,   
 occasion, métiers spécialisés).

> Défendre les droits et intérêts d’une profession.

> S’informer et échanger pour anticiper les évolutions de la profession.

> Étalonner sa performance économique par rapport aux ratios de la profession.

raisons 
d’adhérer au SEDIMA !



Dossier

La distribution en Europe

La rentrée du SEDIMA a été marquée par un 

séminaire du CLIMMAR consacré à l’orienta-

tion des actions à mener par les différents 

groupes de travail du CLIMMAR (ISC, écono-

mie, formation, lobbying) et à la préparation 

Point de vue

Après cet été caniculaire,  
que nous réserve le deuxième semestre 2018 ?

du congrès, qui aura lieu à Prague du 5 au 7 

octobre 2018. 

Ce congrès, ouvert à tous les distributeurs, est 

aussi l’occasion d’échanger sur les pratiques 

de nos voisins européens et de mesurer leur 

réalité.

Cette année, les conditions climatiques parti-

culièrement chaudes n’ont épargné aucun pays 

membre et tous sont dans l’expectative de 

savoir quels seront les revenus de leurs clients 

et quels impacts cela aura pour leurs investis-

sements. Pour l’espace vert, les fortes pluies du 

printemps qui ont alterné avec des épisodes de 

chaleur ont été propices à l’activité, mais l’été 

caniculaire a donné ensuite un coup d’arrêt. 

Le SEDIMA sur les salons

Les salons de l’automne permettront d’aller au 

plus près des différents acteurs, constructeurs, 

distributeurs et agriculteurs, pour recueillir le 

maximum d’informations permettant de mieux 

répondre aux demandes de nos adhérents. 

Le SEDIMA était présent au Space du 11 au 14 

septembre (hall 11, stand F19), à Salonvert les 

19 et 20 septembre (stand 325-2) et disposera 

d’un stand au Sommet de l’Elevage du 3 au 5 

octobre (allée D bis, stand 1140). 

Les permanents qui se relayent sur le terrain 

sont ravis de répondre à toutes les questions 

que se posent les adhérents et les non- 

adhérents sur les services et actions concrètes 

menés par le SEDIMA pour la profession. 

Ils informent également toutes les personnes 

intéressées par nos métiers et filières de formation. 

Les visiteurs peuvent aussi sur nos stands tester 

le site SIMONET dédié à l’évaluation des matériels 

d’occasion. 

La promotion des métiers

Face à la nécessité toujours plus grande d’attirer 

des compétences dans nos secteurs professionnels, 

l’association de notre branche professionnelle 

Anne FRADIER
Secrétaire Général du SEDIMA
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AGEFIDIS, a reconduit des actions de com-

munication auprès du grand public lors des 

salons professionnels de la rentrée en achetant 

des espaces publicitaires dans l’annuaire des 

exposants du Sommet de l’élevage, dans la 

revue Terres d’élevage, dans le guide du visiteur 

du SPACE et dans la campagne de publicité 

exposée à Salonvert.

Les réunions de Fédés

A peine les salons terminés, il s’agira de préparer 

nos 15 réunions régionales : l’ordre du jour 

est déjà bouclé et les sujets d’actualité ne 

manquent pas (conjoncture économique, 

garantie, relations contractuelles, réforme de la 

formation professionnelle, RGPD, prélèvement 

à la source, enquête salaires). 

Notre tournée débutera le 6 novembre par 

la fédération Aquitaine et se terminera le 12 

décembre par la fédération Ile de France. 

(cf. calendrier en page 3)

Les événements

En plus de cet agenda déjà chargé, le SEDIMA 

co-organise, dans le cadre de l’ASDM, un sémi-

naire avec l’Éducation Nationale. Il aura lieu 

du 15 au 16 juin à Mauléon (64). Outre l’impact 

de la réforme de la formation professionnelle 

sur nos filières de formations, d’autres sujets 

tels que la pénurie de professeurs dédiés à nos 

métiers seront abordés. 

Le SEDIMA collabore également à la préparation 

des « 24 heures de la distribution espaces 

verts » qui aura lieu le 18 janvier à Paris, ce sera 

l’occasion de fédérer toujours plus cette activité 

et de lui donner de la visibilité.

A peine l’année 2018 terminée, un événement 

exceptionnel se présente : le SEDIMA fêtera 

ses 100 ans ! 

31 janvier et 1er février 2019  
au Palais des Papes à Avignon

Adhérents, non-adhérents,  
constructeurs et partenaires  
sont invités à partager ce moment  
de grande convivialité.

Bonne rentrée !

100ANS DU SEDIMA

Les membres du CLIMMAR réunis en séminaire, à Paris, au SEDIMA.
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Formation

Chaque année, de mai à septembre, se 
déroulent les jurys des CQP « Technicien 
de maintenance des matériels agricoles et 
« Vendeur en matériels agricoles ». 

Voici une première partie des résultats. 
Ils concernant les jurys de printemps. 
Ceux d’automne seront publiés dans le 
Sedimag’ d’octobre.

Ces résultats mettent en avant le travail 
de la profession et des établissements 
scolaires pour promouvoir et faire vivre 
des formations diplomantes adaptées à 
nos métiers.

CQP Technicien de maintenance  
des matériels agricoles
> Jury des 31 mai et 1er juin
 MFR - Montauban de Bretagne (35) 
 Jury patronal : MM. JOUANOLLE (MS équipement)  
 et LEPAGE (Ets Hervé)
 Juré salarié : M. RENAULT (CFE-CGC)
 14 candidats  
 11 admis

> Jury du 26 juin
 CFPPA - Vesoul (70)
 Jury patronal : M. MARCHANDÉ (Ets Martel)
 Juré salarié : M. DELAVANT (CFDT)
 5 candidats  
 5 admis

> Jury du 28 juin
 Lycée Domaine d’Eguilles - Vedene (84) 
 Jury patronal : M. Le STRAT (Ets Pellenc)
 Juré salarié : M. TOUR (FO) 
 9 candidats  
 5 admis

> Jury du 3 juillet
 Lycée Champo - Mauléon (64)
 Jury patronal : M. CÉLESTIN (Ets Célestin)
 Juré salarié : M. TOUR (FO)
 4 candidats  
 4 admis

CQP Vendeur en matériels agricoles
> Jury du 22 juin
 Agrimédia Formation - Bergerac (24)
 Jury patronal : M. GUENON (Groupe Guenon)
 Juré salarié : M. RENAULT (CFE-CGC)
 10 candidats  
 8 admis

Jury du CQP TMMA qui s’est tenu au CFPPA de Vesoul le 26 juin 
avec David MARCHANDÉ (Ets Martel - 51) et Bruno DELAVANT (CFDT).

Gilbert DAVERDISSE : 35 ans passés 
au service de la profession
Gilbert DAVERDISSE débute sa carrière professionnelle au SEDIMA le 7 février 
1983 à peine âgé de 25 ans. Sa première mission consistait au suivi et à 
la mise en œuvre de la Cote Simo. A l’époque, l’informatique et le digital 
n’étaient pas encore à leur apogée, et le papier régnait en maître… On lui 
confie ensuite le CJMA (Club des jeunes du machinisme agricole), il sera le mémorable GO de nombreux 
séminaires et voyages professionnels qui souderont un vivier de futurs jeunes dirigeants de concessions.

Quelques années plus tard, il prend la responsabilité du service Formation. Au plus près des élus, dans le cadre 
de la commission Formation, il sera la cheville ouvrière en charge de la taxe d’apprentissage, du suivi des 
actions de formation, des relations avec les lycées et l’Education Nationale.

Après la création de l’ASDM (association de promotion des métiers de la branche), il s’investit auprès des 
établissements scolaires et des jeunes dans des événements structurants comme les Olympiades des Métiers 
et le Concours Général des Métiers.

Durant 12 ans, il sera secrétaire du Climmar, sous la présidence française de Michel MONSEL puis d’Alain 
DOUSSET. Il s’occupait dernièrement, dans ce cadre européen, des questions liées à la formation, notamment 
des Euroskills.

Homme de contact et passionné de voyages, il retient de sa carrière au SEDIMA : la diversité de ses missions, 
l’opportunité qui lui a été donnée de suivre des dossiers de leur création à leur mise en oeuvre, le travail de 
concertation auprès des élus et des adhérents, mais aussi la qualité des relations humaines qu’il a tissées avec 
les partenaires institutionnels, de l’enseignement et de la filière.

Gilbert DAVERDISSE quitte le SEDIMA après 35 années consacrées à la profession. Son successeur au service 
Formation se nomme Cyril FERRET et il a pris ses fonctions ce mois de septembre. Il sera également en charge 
du Club des Jeunes à partir de janvier 2019.

Le SEDIMA et la rédaction de Sedimag’ vous souhaitent de bien profiter de cette nouvelle période de votre vie !
Pour ma part, je me souviendrais longtemps de l’excellent voyage CJMA que vous avez organisé, au Chili et en 
Argentine en 2003...

Certificats de qualification professionnelle (CQP) 

Promotion 2018,
session de printemps

L.R.
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Actus Filière

Qu’est ce qui vous différencie ?

Notre offre technologique repose sur le full 
web et c’est notre valeur ajoutée. Nos logiciels 
sont accessibles sur internet, n’importe quand, 
depuis n’importe quelle plateforme qu’elle soit 
Apple ou Windows, et depuis n’importe quel 
support : ordinateur, smartphone, tablette. Les 
données de nos clients sont hébergées sur un 
cloud qui est associé à un Data Center haute-
ment sécurisé, sous surveillance et protection 
(reconnaissance biométrique et magnétique) 
24 h sur 24 et 7 jours sur 7. Nous faisons partie 
des 60 Data Center référencés en France. Tous 
nos produits sont certifiés et rentrent dans une 
démarche de normes NF nationales. 

Vous envisagez d’ailleurs de créer  
un second Data Center ? 

Nous avons fait le choix de ne pas externaliser 
les données de nos clients sur des Data Center 
tiers, d’une part pour avoir la maîtrise totale 
de nos dossiers, d’autre part pour avoir notre 
propre pôle de recherche nous permettant de 
faire évoluer nos logiciels d’intégration, 
de mobilité ou de géolocalisation, au gré des 
évolutions technologiques et réglementaires. 
Nos Data Center sont agréés HDS (hébergeur 
de données de santé) et ISO 27001. Nous avons 
installé notre premier Data Center (baptisé 
Caelis) à Figeac. Il se compose de 12 baies. Nos 
clients augmentant, nous avons opté pour 
la création d’un second Data Center de 250 m2, 
à Rodez, qui sera en activité avec 40 baies fin 
2019. Cet outil nous demande un investisse-
ment de 1,5 Me. 

Vous venez aussi d’intégrer  
de nouveaux locaux ?

Oui nous avons emménagé en juin dernier à 
l’entrée de Rodez, dans la zone industrielle de 

Bel-Air, proche de l’axe Figeac-Rodez. Les locaux 
de 460 m2 se situent sur un terrain paysagé de 
6 000 m2 qui accueillera dans quelques mois 
le nouveau Data Center. Les 22 salariés d’Eti 
Informatique, en majorité des techniciens spé-
cialisés, travaillent à présent dans des espaces 
aérés et lumineux.

Ainsi, vous affichez votre stratégie…

Nous sommes dans une dynamique à long 
terme, nous faisons notre nid petit à petit. 
Parallèlement au développement de nos sites, 
de nos outils de fonctionnement, de nos équipes 
et de notre offre, nous structurons notre 
approche commerciale en participant activant 
aux événements (salons, congrès, ateliers) nous 
permettant de créer du lien avec les différents 
acteurs du machinisme, de la motoculture, de 
la manutention… Nous avons intensifié notre 
communication qui était plutôt discrète jusque là. 
Pour encore plus de proximité avec notre clien-
tèle, nous avons mis en place des équipes 
commerciales qui seront basées sur le nord et 
sur le sud de la France. Nous avons aussi des 
projets à l’internationale, avec l’arrivée ce mois 
de septembre d’une personne en charge du 
développement à l’export, notamment en Italie, 
en Espagne, en Allemagne et en Afrique du 

Interview

Eti Informatique se transforme…
L.R.

Eti Informatique fait parler d’elle dans 
le landerneau du machinisme agricole. 
La société se structure, se déploie et 
investit dans de nouveaux projets. 
Entretien avec son dirigeant…

Quel est l’historique  
de ETI Informatique ?

Il faut d’abord parler de la société mère Lomaco, 
une start-up préhistorique fondée en 1966 
à Figeac (46), spécialiste des logiciels pour 
le transport sanitaire, médical et funéraire. 
Lomaco est chapeautée depuis 1999 par une 
holding qui se nomme Groupe Fidéciel, dont 
les coprésidents sont Daniel ESPINASSOU et 
Philippe ISSART. En 2012, Fidéciel a racheté la 
société MK2i pour conforter son activité santé, 
et Eti Informatique, basée à Rodez (12), fondée 
en 1976, dont les domaines d’expertise sont le 
machinisme agricole, les espaces verts, le BTP, 
la manutention, les poids lourds et utilitaires. 

A quel moment avez-vous rejoint  
le groupe ?

J’ai intégré la société Lomaco en 1997. J’ai occupé 
des postes technique, de commerce et de gestion, 
avant de me voir confier la responsabilité du 
développement de Eti Informatique. Agé de 38 ans, 
je fais aujourd’hui partie des 8 collaborateurs 
opérationnels associés du Groupe Fidéciel.

Quels produits phares proposez-vous  
aux concessions de matériels agricoles ?

Historiquement nous équipions les distributeurs 
avec notre produit ERP Visu. Depuis le rachat de 
ETI Informatique, conscients que nous allions 
vers une rupture technologique et que l’outil 
ERP a un moment donné céderait sa place à une 
nouvelle solution, nous avons développé ETI On 
Line, un outil 100 % full web issu des dernières 
technologies, 100 % sécurisé, et avec des certi-
fications assurant à nos clients une conformité 
vis-à-vis de l’administration fiscale.

Vous vous adressez à tous les métiers  
de la concession ?

Absolument, nous sommes capables d’équiper 
l’ensemble des services d’une concession, pour 
le travail en interne et la mobilité terrain, qu’il 
s’agisse de la gestion, de la facturation, du parc, 
du SAV atelier, du magasin, du négoce et de la 
location. Pour ce faire, un quart des effectifs de 
Fidéciel, soit une cinquantaine de personnes, est 
dédié au développement et à la maintenance de 
nos logiciels en B to B.

»

»

»
»

»
»

»

»

Nord. Pour cette zone, nous nous appuierons en 
particulier sur notre plateforme déjà existante 
au Maroc. 

En conclusion ?

Les distributeurs de matériels agricoles ou 
espaces verts sont de plus en plus soumis à de 
nouvelles technologies : système électronique, 
GPS, communication à distance, etc. Pour eux, 
nous devons proposer une informatique fiable, 
des outils et des services performants leur per-
mettant d’être les plus compétitifs. Pour cela, 
il nous faut évoluer. Nous nous préparons à ce 
cap !...

Sylvain LAVERNHE
PDG de ETI Informatique

Chiffres clés

ETI Informatique
effectif 22
clients actifs 500
CA 2,3 Me

Fidéciel
effectif 200
clients actifs 10 000
CA 30 Me

»
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en bref

Controverses européennes 2018 : 24e édition

Organisées par la Mission Agrobiosciences-INRA (Institut 
national de la recherche agronomique), les Controverses 
européennes mettent en débat chaque année le devenir 
de l’agriculture, de l’alimentation et des territoires ruraux.
Après 23 ans passés à Marciac dans le Gers, elles 
ont élu domicile cette année, du 10 au 12 juillet, en 
Nouvelle-Aquitaine, et plus particulièrement à Bergerac 
en Dordogne.
Réunissant des experts de renom, des agriculteurs, des 
élus, des représentants de la société civile, des enseignants, 
l’édition 2018 avait pour thème « Mais que fabriquent les 
prospectives ? » avec des ateliers sur l’agriculture augmentée, 
la robotique agricole, le développement numérique, 
la réduction des pesticides, l’agriculture pour les pays 
méditerranéens et la fin des politiques publiques agricoles.

Lemken acquiert Steketee

La firme allemande Lemken vient d’annoncer le rachat de 
la société néerlandaise Steketee, spécialiste des outils de 
désherbage mécanique et de guidage par caméra.
Face à la réduction de l’utilisation des produits phytosani-
taires, Lemken entend proposer des solutions en matière 
de protection des cultures et élargir ses gammes avec des 
cultivateurs pour le désherbage mécanique.
En collaboration avec Steketee, Lemken souhaite agrandir 
le site hollandais, qui compte 50 salariés, afin d’augmenter 
sa capacité de production.

Sulky-Burel intègre la holding Fabien Burel

Président de Sulky depuis 2011, Julien BUREL, qui fait 
perdurer la société familiale créée par son grand-père en 
1936, prendra en charge, à la fin de cette année, la prési-
dence du Directoire de la holding Fabien Burel.

Cette holding a pour objectif d’anticiper les changements 
d’échelle actuels en se donnant les moyens d’imaginer de 
nouveaux équipements et services, de développer des 
partenariats commerciaux et sa présence à l’export.
Rappelons que la holding Fabien Burel se compose de 3 
entités : Sulky-Burel, Sky Agriculture et Sirtec-Prolog qui 
représentent 3 sites de production en Ille-et-Vilaine (35), 
Pas-de-Calais (62) et Eure-et-Loir (28), 2 filiales commerciales 
en France et en Grande-Bretagne et 2 centres de formation. 
Elle totalise 285 salariés pour un chiffre d’affaires de 
62,6 Me (45,5 Me pour Sulky-Burel, 11,7 Me pour Sky 
Agriculture et 5,4 Me pour Sirtec-Prolog). Les 3 entités 
contribuent respectivement pour 37 %, 29 % et 15 % au 
chiffre d’affaires du groupe à l’export.

Sulky-Burel se digitalise

Après la refonte intégrale de son site internet au printemps 2017, 

Sulky-Burel lance deux nouveaux services numériques.

Un site internet de commande de pièces de rechange en 6 langues 

qui permet aux revendeurs d’avoir accès aux éclatés de pièces, 

caractéristiques techniques et disponibilités. 

https://parts.sulky-burel.com

Un site extranet pour les concessionnaires et importateurs afin que leurs 

vendeurs et techniciens visualisent en temps réel les tarifs, manuels 

d’utilisation, supports techniques, photos, vidéos… de la marque.

Jean-Luc  
FERNANDEZ 

C’est le nouveau Directeur 
Général d’Argo France, la
f i l i a l e  d ’ A r g o  T r a c t o r s 
(Landini, McCormick, Val-
padana). Agé de 47 ans et 
diplômé de l’école ESSEC 
de Paris, il bénéficie d’une 
expérience de plus de vingt 
ans dans le machinisme 
agricole. Il est basé à Ville-
fontaine (38), près de Lyon,
où depuis début juillet les 
bureaux d’Argo France ont 
été déplacés.

à propos

Frédéric
GOBIN

I l  a  été recruté par la 
société Pichon au poste 
de Directeur Commercial 
France. 
A p r è s  a v o i r  d é b u t é  s a 
carrière chez Lambert (le 
constructeur de remor- 
ques), i l  a passé 15 ans 
chez Maschio Gaspardo 
e n  t a n t  q u ’ i n s p e c t e u r 
commercial et directeur 
commercial.

Yvon Le SAOUT 
Après 6 années au sein 
d’une concession de BTP, 
il a rejoint la société Krone 
France au poste d’Inspec-
teur commercial sur les 
départements du Finistère, 
des Côtes d’Armor et du 
Morbihan. Bien connu du 
monde du machinisme agri-
cole, ce professionnel s’est 

forgé une solide expérience du commerce en travaillant 
durant 23 ans chez différents constructeurs, notamment 
Manitou et les remorques Rolland. 

Julien BUREL à gauche  
et Gilbert JOUAN, Directeur Général de Sulky-Burel.

Au centre Anthony VAN DER LEY (Directeur Général Lemken),  
à gauche Iljan SCHOUTEN et Klaas VEERMAN (Steketee).

Atelier sur les pesticides.

Claas : nouveautés pour la saison 2019  

Torion Sinus : la stabilité (photo1)
Dans le cadre de sa collaboration avec Liebherr, Claas intègre 3 nouveaux modèles Torion Sinus à sa gamme 
de chargeuses à pneus qui compte dorénavant 10 machines. Les 537, 644 et 956 s’intercalent entre la 535 
et la 1177. Ces nouvelles chargeuses lèvent respectivement 3,75 T, 4,43 T et 5,57 T pour une hauteur de 
2,78 m à 3,03 m. Cette hauteur peut être portée en option à 3,79 m et 4,01 m avec le mât de levage High Lift.
Les Torion Sinus gagnent en stabilité en adoptant une articulation centrale avec un angle de 30° et des 
roues directrices à l’arrière. Les 537 et 644  ont un moteur Yanmar de 3,3 l de cylindrée développant 68 et 
73 ch. La 956 est propulsée par un moteur DPS de 4,5 l d’une puissance de 106 ch.

Convio Flex : la barre de coupe flexible (photo 2)
Destinées aux moissonneuses-batteuses de la gamme Lexion, 4 nouvelles barres de coupe à tapis Convio 
et Convio Flex 1080 et 1230 sont disponibles pour une largeur de 10,80 m ou 12,30 m. Les Convio, équi-
pées de trois tapis, deux latéraux qui convergent sur un tapis central, sont conçues pour les récoltes tra-
ditionnelles (céréales et colza). Les Convio Flex ont un tablier flexible avec un débattement de 225 mm et 
s’adressent aux cultures basses comme le soja, les pois et l’herbe. Elles offrent 4 modes de pilotage depuis 
le terminal Cebis en cabine. 

Tucano : écran Cebis Touch et haut de gamme (photo 3)
La gamme de moissonneuses-batteuses Tucano s’articule autour de 14 modèles allant de la 320 d’une puis-
sance de 245 ch à la toute nouvelle 580 de 381 ch possédant une trémie de 11 000 l. Ce haut de gamme 
reprend les mêmes caractéristiques que la Tucano 570 avec une puissance accrue de 27 ch. 
Tous les modèles sont pourvus de moteurs Mercedes conformes à la norme Stage V avec un filtre à par-
ticules automatiquement régénéré. Cinq modèles de la gamme (Tucano 580, 570, 560, 450 et 430) sont 
proposés de série en version Montana avec une compensation de dévers jusqu’à 16, voire 18 %. 
Les Tucano adoptent un nouveau terminal Cebis Touch de 12 pouces et un accoudoir permettant au 
conducteur de piloter intuitivement toutes les fonctions principales de la machine. 
Elles sont aussi désormais équipées des systèmes d’aide à la conduite Auto Crop Flow pour le contrôle du 
flux de récolte, Auto Slope pour la régulation du régime du ventilateur et Dynamic Power (issu des ensi-
leuses Jaguar) qui adapte la puissance moteur en fonction de la charge.

1 2 3



8 Sedimag’ • n° 296 • septembre 2018

Actus Filière
L.R.

Sommet de l’Elevage : le compte à rebours a débuté
Référence parmi les salons internationaux dédiés aux productions animales, le Sommet de l’Elevage ouvrira 
ses portes les 3, 4 et 5 octobre prochains à Cournon près de Clermont-Ferrand. 
Cette 27ème édition affiche complet avec 1 500 exposants répartis sur 180 000 m2 et 2 000 animaux. 
Le salon compte battre son record de l’année passée en accueillant plus de 93 000 visiteurs…

Retrouvez toutes les informations : pratiques, concours, colloques, conférences sur www.sommet-elevage.fr

Sommets d’Or 2018 
12 matériels, produits ou services sur 70 dossiers 
déposés ont été primés par un jury sur leurs 
qualités d’innovation, de sécurité et d’ergonomie 
Détails des lauréats…

Machinisme agricole 

Lindner France : plateforme élévatrice pour 
personne à mobilité réduite 
Cette option, dans la gamme des tracteurs Lindner, 
intègre une plateforme élévatrice avec siège 
basculant pour l’accès en cabine et une poignée 
spécifique regroupant les commandes du véhicule 
(avancement, freinage, attelage, dételage).

Dland : godet mélangeur D10 MEL TC 
Un godet mélangeur 4 en 1 qui assure pesée, 
mélange et distribution à droite ou à gauche via 
une vis à double spire. 

Emily : godet éparpilleur Multi’Spread
Adaptable sur chargeur frontal, télescopique, avec 
3 points arrière, ce godet épand tout type de 
produits légers destinés aux litières des animaux.

Pöttinger : faucheuse à disques Novacat 352 
Crossflow 
Adaptée à la récolte des céréales immatures, 
cette faucheuse à disques, sans conditionneur, 
d’une largeur de 3,50 m est équipée d’une vis de 
convoyage regroupant les andains.

TICC & de Sangosse : solution Emix pour mélange 
anti-limaces et semences 
L’utilisateur n’est plus en contact direct avec les 
produits grâce à une trémie intermédiaire qui 
mélange les granulés anti-limaces et les semences.  

Equipements d’élevage 
Beiser Environnement : citerne d’eau démontable 
du châssis, transportable et compatible avec 
un abreuvoir à niveau constant, dotée d’une sonde 
connectée à une application mobile.

Lycée agricole de Bressuire : Ovifresh, ombrelle 
mobile de 20 m2 utilisable jusqu’à 60 brebis 
au pâturage, développée en collaboration avec 
l’Institut de l’Elevage, dans le cadre d’un programme 
FranceAgrimer.

Jourdain : ferrures et brides adaptables sur les 
barrières 4 à 5 tubes de la gamme Autolock (2 à 6 m).

Fournitures
Schippers France : matelas pédiluve MS Auto 
HoffClean, placé en sortie de traite, associé à un 
produit lavant et un désinfectant.

Graines Loras : produit hydro-rétenteur Aqua qui 
optimise la ressource en eau.

Solu’nature : probiotiques Défi’Flor®, aliment 
complémentaire basé sur le principe de la coculture 
de bactéries et de levures.

Digital
Institut de l’Élevage : plateforme web gratuite, 
AutoSysEl, pour accompagner les éleveurs de 
ruminants vers plus d’autonomie alimentaire.

Case IH : l’Axial Flow 250 s’automatise  

Pour la campagne 2019, Case IH commercialise 3 nouvelles moissonneuses-batteuses Axial Flow de la série 
250. Les modèles 7250, 8250 et 9250 remplaceront les 7240, 8240 et 9240 de la série 240. Ils développent 
une puissance maximale de 498 à 634 ch et sont pourvus d’une trémie de 11 100 l (pour le 1er modèle) 
et de 14 400 l (pour les 2 autres).

La principale évolution de ces machines repose sur 
le système d’automatisation des réglages « AFS 
Harvest Command ». Cette technologie, adaptée 
aux récoltes de blé, colza, maïs et soja, utilise 
16 capteurs situés en dessous et au-dessus des 
grilles supérieures et des caméras multispectrales. 
Ces éléments surveillent en continu la moisson-
neuse-batteuse et permettent au terminal AFS 
Pro 700 en cabine d’ajuster jusqu’à 7 réglages du 
système de battage et de nettoyage selon la qua-
lité du grain. L’utilisateur a juste besoin d’entrer le 
type et les conditions de récolte, la vitesse d’avancement maximale et la charge moteur maximale, pour 
que la machine atteigne seule le rendement souhaité.

Le AFS Harvest Command peut s’utiliser de quatre façons :
- en mode rendement fixe, la machine maintient un rendement cible en modifiant sa vitesse et ses réglages 
pour limiter les pertes,
- en mode rendement maximum, la machine fonctionne jusqu’à atteindre une vitesse maximale en prenant 
en compte la puissance réglée par l’utilisateur,
- en mode qualité du grain, la machine ajuste ses réglages afin de conserver la qualité de grain et le niveau 
d’impureté ciblés,
- en mode performance : la machine se déplace à une certaine vitesse pour accéder à un niveau acceptable 
de perte de grain du rotor et du système de battage.

Les Axial Flow 250 accueillent une nouvelle transmission à variation continue à deux gammes de vitesse 
(jusqu’à 18 km/h et 25 km/h) équipée d’une commande de mode champ et route.

Le convoyeur, en plus des capacités de levage actuelles de 4,5 T et 5,2 T, se voit doter d’une nouvelle capa-
cité de 6,1 T. Il peut recevoir des barres de coupe à tapis de 12,60 m à double système d’inclinaison latérale 
et des cueilleurs à maïs de 16 rangs. Une nouvelle fonction permet à l’utilisateur de modifier l’angle avant/
arrière de la barre de coupe de 11,9°.


